




g N O V E M B K E  1874 

1',\1S, ~ > ' A B I I T I ~ ,  DE CUMMERCE, DE NAVlGhTION ET D'EYTHADITION, 

ENTRE 

Le I'resident de la Repu- 
I,liqiie d7Hai'ti et le President 
de la Republique Domini- 
caine, animes du  desir de 
resserser les liens d'iiiii ! I  i c :  vi 
de bori voisinage qiii #lo!- 
vent exister entre l t b s  t libiix 
peuples qui  hahitchi~i 1 ' 1  le, 
d'ktablir d'une rnaiiii~rc~ so- 

lide les bases de I t b i i  iss iAc- 

. lations politiques el c ~ o i i i i i i c ~ i ~ -  

ciales, de mettre uii i i - i m i c b  ti 
toiites les incertiiiitlw t l v  

l'nvenir, ont resolii tic. (m(  b i t -  

d u r e  un  traite so l~ i i  iwl t l v  

paix , d'amitie, de cc )iiirricbiwb, 
de navigation et (Iqt~~ti.;itl i- 
t ion;  el  ii cct cffet, ils o i i i  

~ iomme pour leurs I'l41i i ~ I O -  

lentinires, 
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Savoir : A Saber: 

Le President de la Repu- 
blique d'Haiti : 

Les citoyens G. Prophkte, 
general de division, ex-Se- 
cretaire d'Etat, Senateur de 
la Republique, D. Labonte, 
general de division, ex-Secre- 
taire d'Etat, Senateur, V. 
Lizaire, es-Secretaire d713tat, 
Chef du cabinet particulier 
du President d'Haiti,E. M.A. 
Gutierrez, gerieral de bri- 
gade, du geriie n~ilitaire, ex- 
depute, et A. Beaiiregarci, 
interprkte, attache au minis- 
tere des Relations Exterieu- 
res, 

Le President de la Repu- 
blique Dominicaine : 

Les citoyens Carlos Nouel, 
ex-Secretaire d'Etat, et les 
ghe raux  de division Thomus 
Cocco, ex-Secretaire d7Etat, 
et Jose Caminero, ex-depute. 

Lesquels , aprks avoir 
echange leurs pleins pou- 
voirs, et les avoir trouves en 
bonne et due forme, sont 
convenus des artic'ies sui- 
vants : 

ART. I ~ ~ .  - La Repuhli- 
que d'Haiti et la R epublique 
Dominicaine decla rent solen- 

E1 Presidente de la Repu- 
blica de Haiti : 

Ciudada~~os G. ProphAle., 
general de division, ex-Se- 
cretario de Estado, Senador 
de la Republica, D. Labonte, 
general de division, ex-Se- 
cretario de Estado, Senador, 
V. Lizaire, ex-Secrclarib dc, 
Estado, Gefe de la Secretaria 
privada del Presidente, Em, 
M. A. Gutierrez, general de 
I~rigada, ingeniero irdilar, 
ex-diputado, y A.Beauregarcl, 
interprete, agregado al minis- 
terio de Relaciones Exterio- 
res. 

E1 Presidente de la Repu- 
blica Dominicana : 

Ciudadanos Carlos Nouel, 
ex-Secretario de Estado, y 
los generales de division, 
Tomas Cocco, ex-Secretario 
de Estado, y Jose Caminero, 
ex-diputado, 

Los cuales, despues de ha- 
ber cangeado sus plenos po- 
deres y hallandolos en buena 
y debida forma, han conve- 
nido en los articulos siguien- 
tes : 

ARTO I O  - La Republi- 
ca dominicana y la Republica 
de Haiti declaran solemne- 
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nellement &re les seules qui 
posshdent la souverainete de 
1'Ile d'Haiti ou Saint-Domin- 
Fue. 

ART. 2. - 11 y aura paix 
perpetuelle et amitie franche 
et loyale entre la Republique 
d'Haiti et la Republique Do- 
minicaine, de meme qu'entre 
les citoyeris des deux Etats, 
snns ncception de personnes 
ni de lieux. 

ART. 3. - Les deux par- 
ties cc,ntr;ic;lantes s'ol)liqent 
ti maintenir de toiite leiir 
force, de tout leur pouvoir, 
l'integrite de leurs territoires 
respectifs, ti ne ceder, com- 
promettre ni aliener, en fa- 
veur d'auciine puissance 
etrangkre, ni le tout ni au- 
cune partie de leurs terri- 
toires ni des iles adjacentes 
qui en dependent. 

Elles s'engagent egale- 
ment h ne solliciter ni con- 
sentir aucune annexion ni 
domination etrangbre. 

ART. 4. - Les hautes par- 
ties contractantes s'engagent 
formellement ;li etablir, de la 
manibre la plus conforme A 
l'equite et aux interets reci- 
proques des deux peuples, 
les lignes frontibres qui sepa- 

mente ser ellas solas las que 
poseen la soberania de la 
isla de Santo Domingo o 
Hayti. 

ARTO 2". - Habm paz 
perpetua y amistad franca y 
leal entre la Republica Do- 
micana y la Republica de 
Haiti, asi como entre los 
Ciudadanos de ambos Esta- 
dos sin ecepcion de personas 
ni de lugares. 

ARTO 3O. - Ambas par- 
tes contratantes se ohliYitn 
;li mantener con toda su fuerza 
y poder la integridad de sus  
respectivos territorios y a no 
ceder, comprometer ni ena- 
jenar, en favor de ninguna 
potencia extrangera ni la to- 
talidad ni una parte de sus  
territorios ni las islas adya- 
centes que de ellos depien- 
den. 

Asi mismo se comprome- 
ten ;li no solicitar ni consen- 
tir anexion ni dominacion 
extrangera . 

ARTO 4 O .  - Las altas par- 
tes contratantes se compro- 
meten formalmente ti estable- 
cer de la manera mas con- 
forme a la equidad a los 
intereses reciprocos de los 
dos pueblos las lineas fron- 
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rent leurs possessions ac- 
tuelles. 

Cette necessite fera l'objet 
d'un traite special, et des 
Comrnissaires seront respec- 
tivement nommes le plus t6t 
possible 21 cet effet. 

ART" 5 .  - Les Haitiens et 
les Dominicains pourront, 
reciproquernent, et en toute 
securite et libertd, entrer, 
comme leurs nationaux, avec 
leurs navires et cargaisons, 
dans les ports ouverts au 
commerce etranger dans 
chacun des deux Etats, et se- 
ront traites sur le pied d'une 
parfaite reciprocitt!. 

ART. 6 O .  - Les marchan- 
dises etrangkres qixi seront 
introduites par les ports ou- 
verts des deux parties con- 
tractantes seront assujetties 
au paiement de tous les 
droits fiscaux etablis dans 
chaque Etat. 

Seront libres de tous droits 
d'importation les produits 
territoriaiix et industriels 
des deux Republiques qui 
seront introduits par des 
navires nationaux. 

ART. 7. - Les navires 
appartenant aux deux na- 
tions contractantm ~t dont 

terizas que separan sus po- 
sesiones actuales. 

Esta necesidad sera objeto 
de un Tratado especial, y 
para ese efecto, ambos go- 
biernos nombraran sus co- 
misarios lo mas pronto po- 
sible. 

ART. 5'. - LOS Domini- 
canos y los Haitianos podran 
reciprocamente y con toda 
seguridad y libertad entrar, 
como los nacionales, con sus 
buques y cargamentos en 
los puertos abiertos al comer- 
cio extrangero en cada uno 
de los dos Estados y seran 
tratados bajo el pie de la m i s  
perfecta reciprocidad. 

ARTO 6 .  - Las mercan- 
cias extrangeras que se intro- 
duzcan por los puertos habi- 
litados de las dos partes 
contratantes estaraii sujetas 
al pago de todos los derechos 
fiscales vigentes en cada 
Estado. 

Seran libres de todo dere- 
cho de importacion los pro- 
ductos territoriales e indus- 
triales de ambas Republicas 
que se introduzcan por bu* 
ques nacionales, 

ARTO 7'. - LOS buques 
pertenecientes a las dos Na- 
ciones contratantes cuyo red 
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la capacite ri'exckde pas cin- 
quante tonneaux seront con- 
sideres reciproquement com- 
me navires de cabotage, tout 
autant qu'ils s'occupent ex- 
clusivement du commerce des 
produits territoriaux et in- 
dustriels des deux Republi- 
ques oii des produits qiii y 
sont Eahriques. 

ART. 8. - Les rivikres qui 
ont leur embouchure dans un 
des deux Etats contractants 
ct leiir soiircc. dans l'autrc., 
et les lacs dont la propriete 
sera commune aux deux par- 
ties, seront de libre naviga- 
tion, et les produits des deux 
territoires pourront y passer 
sans &re sujets h d'aiitres 
charges ni droits que ceux 
qui sont dejh etablis, ou qui 
seront par la suite imposes 
aux nationaux respectifs, 
sans prejudice de ce qui est 
prescrit par les rkglements 
de police relatifs A la navi- 
gation interieure. 

ART. 9. - Le droit de ha- 
lage, de flottage et d'atterrage 
de radeaux d'acajou ou au- 
tres sur les lacs ou etangs, 
fleuves 011 rivikres en ques- 
tion, sera commun aux ci- 
toyens des deux Republi- 
ques. Les bateliers ou ma- 

gistro no exceda de cincuen- 
ta toneladas, se considera- 
ran reciprocamente como de 
cabotaje, siempre que se de- 
diquen exclusivamente al 
trafico de productos territo- 
riales e industriales de am- 
bas Republicas 6 los manu- 
facturados en ellas. 

ARTO 8". - LOS rios que 
desaguan en uno de los 
dos Estados contratantes te- 
niendo su origen en el otro: 
y los lagos cuya propiedad 
sea comun a anihas partesj 
seran de libre navegacion, 
y los productos de ambos 
territorios podran extraerse 
por ellos sin estar sujetes h 
otros cargos ni derechos que 
los que estan impuestos o en 
lo adelante se impusielten 
a los respectivos nacionales 
sin perjuiciode loaque se de- 
termine en los Reglamentos 
de Policia relativos h la nave- 
gacion interior. 

ARTO gO. - El derecho de 
remorque, conduccion y atra- 
que de las balsas de cahoha 
y otras maderas en los lagos 
o estanques y rios, sera cod 
mun h los ciudadanos de am- 
bas Republicas. Los batele- 
ros y trabajadores quedartirv 
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neuvres seront assujettis 
neanmoins aux rkglements 
de police concernant la na- 
vigation interieiire. 

ART. 10. - Afin d'activer, 
aiitant que possible, 1'Agri- 
culture, le Commerce, dans 
toutes les parties des deux 
territoires, et d'exciter l'in- 
dustrie des habitants, les 
deux parties contractantes, 
pour ne laisser aucun doute 
sur leur viles bienfaisantes 
et paternelles A cet Aqard, 
sont convenues de ce qui 
suit : 

Les produits du sol et de 
l'industrie des deux Repu- 
bliques, passant par les fron- 
tiCres, n'y seront soumis A 
aucun droit fiscal. 

ART. I 1 .  - Une concession 
sera accordee de commune 
entente par les deux Gou- 
vernements pour I'etablisse- 
ment d'un chemin de fer 
qiii reliera Port-au-Prince A 
h t o  Domingo. Cette entre- 
prise sera suhventionnee par 
les deux Gouvernements . 

AHT. 12. - Comme un 
temoignage de l'esprit d'har- 
monie et des sentimcnts fra- 
ternels qui animent les deux 
Gouvernements, et qui do;: 

sin embargo sujetos A los 
reglamentos de policia rela- 
tivos A la navegacion inte- 
rior. 

ARTO I oO.- Afin de irnpul- 
sar en cuanto sea posible, la 
agricultura y el comercio, 
en todos los puntos de am- 
bos territorios,~ de promover 
la industria de los habitantes, 
las partes contratantes con 
el fin deno dejar duda alguna 
en cuanto A sus intenciones 
hmeficas y piitcmalcs, cii e1 
particular, han convenido lo 
que sigue : 

Los productos territoriales 
e industriales de ambas Re- 
publicas, al pasar por las 
fronteras, no estaran sujetos 
ii ningun derecho fiscal. 

ARTO I I O .  - Ambos go- 
biernos, de comun acuerdo, 
haran una concesion para el 
establecimiento de un ca- 
mino de hierro que unira la 
ciudad de Puerto-Principe a 
la de Santo Domingo. Esta 
empresa sera subvencionada 
por los dos Gobiernos. 

ARTO I 2 O .  - Como un tes- 
timonio del espiritu de ar- 
monia y de los sentimientos 
fraternales que animan ti los 
dos Gobiernos y que deben 



vent resserrer de plus en 
plus les liens qui unisscnt les 
deux peuples, les hautes par- 
ties contractantes ont decide 
que, dbs qu'il sera permis 
d'evaluer par la statistique 
les avantaqes que la Repu- 
blique d ' ~ a i t i  retire de la 
liberte du commerce de ses 
frontic~rcs avcc celles de la 
Repuldiqu(~ l>ornii~icnine, uii 
retour de droits de douane 
sera fait au profit de la der- 
iiiihrc, (.clii SLII.  1c picd d~ 
la plus strictc equite. 

Pour les memes motifs, 
s'il y avait lieu dans l'ave- 
nir, selon que les deux Re- 
puhliques auront prospere, 
le Gouvernement d'Haiti se 
reserve, par la statistique, le 
privilbge reciproque de re- 
clamer .la meme faveeiir d'un 
retour de droits de doiiane 
de la Republique Domini- 
caine. 

Neamoins, dks la ratifica- 
tion du present Traite, la 
Republiquc d'Haiti mettrn A 
la disposition de la Repuhli- 
que Dominicaine une somme 
de cent cinqiiante mille pias- 
tres en espbces ou en letlres 
de change sur 1'Europe oii 

estrechar mas y mas los la- 
zos quc unen los dos pue- 
blos, las altas partes contra- 
tantes han decidido que, tan 
luego com sea permitido va- 
luar, por medio de la. esta- 
distica, las ventajas que la 
Republica de Haiti saca de 
la libertad del comercio de 
sus fronteras con las de la 
Repiil~licn Dorriii~icana, se 
hara en favor de esta ultima 
una devolucion de derechos 
rlc atliiana, y csto, bajo cl 
pie de la mas estricta equi- 
dad. 

Por iguales motivos, si 
hay lugar, en el porvenir, 
segun que las dos Republicas 
hayan prosperado, el Gobier- 
no de Haiti se reserva por la 
estadistica, el privilegio re- 
ciproco de reclamar el mismci 
favor de una devolucion de 
derechos de aduana de la 
Republica Dominicana. 

Sin embargo, desde lo 
ratificacion del presente tra- 
tado, la Republica de Haiti 
pondra a la disposicion de la 
Republica Dominicana una 
suma de Ciento cincuenta 
mil pesos en efectivo o en 
letras de cambio sobre Eu- 



les Antilles, pour les be- 
soins du service public. 

Cette sonime sera comptee 
par versement annuel paya- 
ble d'avance pendant huit 
ans, durant laquelle periode 
des etiides statistiqucs seront 
faites (i la diliyence des par- 
ties interessees, dans le but 
de fixer exactement le chiffre 
de ce retour, et ce, s m s  pre- 
judice des avances qui ont 
pu &re faites anterieurement 
par la Repuhlique d'Haiti $1 

la Republique Dominicaine. 

ART. I 3. - Les reclama- 
tions qui pourront &re faites 
par l'un ou l'autre des deux 
Gouvernements en faveur de 
leurs nationaux, pour ce qui 
a trait A la restitution des 
biens immeubles qui pour- 
ront exister sur le territoire 
de l'un ou de l'autre Etat, et 
qiii, au moment de la scis- 
sion de I 844, constituaieni 
des proprietes individuelles, 
scront reglees par un traite 
special. Le present article 
est subordonne A l'approba- 
tion du Gouverne~nent Do- 
minicain . 

ART. 14. - 11 reste con- 
venu que les citoyens des 
deux nations contractantes 

ropa 6lasAntillaspara las ne- 
cesidades del servicio publico. 

Esta suma sera ahonada 
por entregas anuales antici- 
padas, durante ocho anos, en 
cuyo periodo deheran ha- 
cerse los estudios estadisti- 
cos A diligencia de las partes 
interesadas, con el objeto de 
fijar exactamente la cifra de 
esta devolucion J esto, sin 
perjuicio de los avances que 
hayan podido ser hechos an- 
teriormente par la Repiiblica 
de IWti  a la Republica Do- 
minicana. 

ARTO I 3O. -Las reclama- 
ciones que pudieran hacerse 
por uno u otro de los Go- 
biernos en favor de sus na- 
cionales por lo que respecta 
;i la restitucion de los bienes 
immuebles que pudieran 
existir en el territorio de uno 
u otro Estado, y que al 
tiempo de la separacion de 
I 844,constituian propiedades 
individuales, seran arregla- 
das por un tratado especial. 
El presente articulo queda 
subordonado ti la aprohacion 
del Gobierno Dominicano. 

ARTO 14". - Queda conve- 
nido que los ciudadanos de 
las partes contratantes pue- 
den entrar, morar, estable- 



peuvent entrer, demeiirer, 
s'etablir ou resider dans toii- 
tes les parties des deux terri- 
toires, et ceux qui desireiit 
s'y livrer h une industrie 
quelconque, auront droit 
d'exercer librernent leiir pro- 
fession et leiir iridiistrie, snns 
&re assujettis A des tlroits 
autres ni plus blev4s que 
mis qiii p6sent siir les na- 
tionaun respectifs. 11s pour- 
rorit nussi se livrer nii com- 
mcrcc cn gros ~t cri r l 4 t  nil, 
et &re consipataires et 
agents de cliange oii sp6cil- 
lateurs en remplissant les 
formalites imposees aus na- 
tionaux respectifs. 

ART. 15. - En conse- 
quence de ce qui est stipulti 
dans l'article precedent, les 
citoyens de chacune dcs deus 
nations contractantes qui se 
trouveront dans la jiiridic- 
tion de l'aut.re, auront droit 
de disposer de leurs 11iens 
par vente, doiiation, testa- 
ment, oii de toute autre ma- 
niCre, et leurs heritiers ou 
ayants droit , citoye~is de 
l'autre nation contractante, 
leur succederont dans leurs 
biens avec oii sans testament. 
11s pourront en prendre pos- 
session, que ce soit par mx- 

cerse y residir en todas las 
partes de dichos territorios, 
y los que deseen dedicarse 6 
negocios tendran deiwAo 
para ejercer libremente sil 
profcsion 6 la industria li 
qiie se dediquen sin estar 
sii,jetos a otros ni mayores 
derechos que los qiie pesen 
sobre los iwpwtivos nncio- 
iiiiles . Tanil)i~n poclrlin t lv-  
dicarse al comercio por mayor 
ti al detalle y ser consigna- 
iorios y nq-cntcs rle (-amhio o 

especuladores, llenando las 
formilidades impuestas A los 
respectivos nacionales. 

ART. 15". - En conse- 
cuencia de lo estipulado en el 
articulo anterior, los ciuda- 
danos de cada una de las 
altas partes contratantes den- 
tro de la juridiccion de la 
otra, tendran derecho para 
disponer de sus bienes por 
venta, donacion, testamento 
o de otro modo, y sus re- 
presentantes personales,sien- 
do ciudadanos de la otra 
parte contratante, sucederan 
en sus bienes ya sea por tes- 
tamento o ab intestato. Po- 
d r h  tomar posesion de ellos, 
hien sea por si mismos ci por 



memes ou par procuration, 
et en disposeront en payant 
seulement les memes droits 
que les citoyens di1 pays 
Ptaient assiijettis A payer cn 
pareil cas. A defaut de re- 
presentant direct, on gardera 
ces biens conformement aiix 
lois comme si c'etaient les 
biens d'un citoyen di1 pays, 
en attendant que le l+qiiime 
proprietaire prenne des me- 
sures pour les garantir. S'il 
siiryit iinc conicMatio~i enfrih 
les reclamants siir la legi- 
time propriete des hiens, elle 
sera definitivement jugee par 
les tribunaux de justice du 
pays o6 se troiivent ces biens. 

ART. I 6 .  - Les deus par- 
ties contractantes convien- 
nent que les citoyens des 
deux Republiques poiirront, 
par eux-memes ou par l'in- 
termediaire de fondes de 
poiivoir, intenter des actions 
reciproques devant les tri- 
bunaus, en reclamation d'a- 
nimaus ou d'autres objets 
enleves de leurs proprietes, 
en produisant les preuves 
necessaires et en se soumet- 
tant h la legislation de la lo- 
cali te o6 s'exerce cc droi t .  

otros que hagan sus veces 
segun su voluntad, y dispo- 
ner de los inismos pagando 
solo aquellos derechos que 
estuvieren sujetos a pagar en 
iguales casos los ciudadanos 
del pais en donde estuvieren 
situados los dichos bienes. A 
falta de representante per- 
sonal, se cuidard con arre- 
cric a las l c y s  como si fue- 3 

ran bienes de un ciudadano 
del pais, mientras el legitimo 
diicno toiiicb pro\-iclciiciit para 
asegurarlos. Si se suscitare 
cuestion entre los reclaman- 
tes, sobre la legitima pro- 
piedad de las Bienes, aquella 
sera definitivamente deci- 
dida por los tribunales de 
justicia donde se hallaren 
estos situados. 

ARTO 16". - Convienen las 
altas Partes contratantes que 
los ciiidadanos de Ambas 
Republicas podran por si o 
por medio de apoderados 
ejercer sus acciones ante los 
tribunales reciprocos en re- 
vthdicacion de animales ii 

otros objetos hurtados de su 
propiedad, produciendo las 
pruebas necesarias y suje- 
tandose a la legislacion de la 
localidad en que se ejerza 
este derecho. 



ART. I 7 .  - En vue de 
resserrer les liens d'amitie 
qui iinissent les deux peu- 
ples, et par principe de re- 
ciprocite, le Gouvernc:ment 
Haitien prend l'engagement 
de prPsenter A la prochaine 
legislature du pays un amen- 
dement par lequel les natifs 
dominicains seront admis A 
acquerir des irnmeubles en 
Haiti. 

ART. 1 8 .  - Tout individu 
qui lms&dc dcs  propriC16s, 
soit urbaines ou rurales, 
coiipees par la ligne fron- 
tiitre, est tenu, dans le cou- 
rant d'une a n d e  A dater du 
jour oU le present Traite 
sera ratifie, de declarer par 
ecrit, par devant le juge de 
paix de la commune la plus 
voisine dans le pays qu'il a 
choisi, l'election qu'il aura 
faite de son domicile civil. 
Quant aux mineurs et autres 
personnes qui se troiivent 
sous tutelle ou curatelle, les 
tuteurs ou curateurs seront 
tenus de faire, au terme 
prescrit, la declaration ne- 
cessaire. 

ART. I 9 .  - Si un individu 
quelconque,  p rop r i e t a i r e  
mixte, avait neglige, au hout 
di1 terme prescrit d'une an- 

ARTO I 7'. - Con el fin de 
estrechar los lazos que unen 
a los dos pueblos y por prin- 
cipio de reciprocidad, el Go- 
bierno Iiaitiano se compro- 
mete a presentar a la proxima 
legislatura del pais, una 
proposicion por la cual los 
Dominicanos naturales pue- 
den adquirir immuebles en 
Haiti . 

ARTO 18". - Todo indi- 
viduo que te11cp p~~opic~ladcs 
divididas por la linea fronte- 
riza ya sean estas urbanas 
ya rurales, esta obligado 
dentro del ano que siga el 
dia de la ratificacion de este 
Tratado, a prestar, ante el 
alcade de la comun mas irn- 
mediata, declaracion escrita 
haciendo constar en cual de 
los dos Estados hace la elec- 
cion de su domicilio civil. 
En cuanto a los menoros u 
otros incapacitados que se 
hallen bajo tutela o curatela, 
los tutores o curadores dehe- 
rao hacer dentro del plazo 
fijado, la correspondiente de- 
claracion . 

ARTO 19'. - Si un indivi- 
duo calquiera, propietario 
mixto, dejare transcurrir el 
ano fijado, sin prestar la de- 
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de faire la declaration 
de son domicile civil, il sera 
considCre, pour les effets 
civils, comme citoyen du 
pays dans lequel il avait son 
dernier domicile, son silence, 
dans ce cas, devant &re con- 
siderc: comme une declara- 
tion tacite. 

ART. 20 .  - La propriete 
des navires, quelle que soit 
lcur capacite, es1 exclusive- 
ment reservee aux nationaux 
respectifs . 

Riw. n I . - Si u11 navire de 
l'une des parties fait nau- 
frage, echoue ou supporte 
quelque avarie sur les cates 
ou dans la juridiction de 
l'autre partie, leurs conci- 
toyens respectifs recevront, 
pour eux, leiirs navires et 
leurs effets, le meme secours 
qui est dii aux habitants du 
pays oii est arrive l'accident, 
et auront h payer les memes 
charges et les memes droits 
que ceux-ci aiiraient A payer 
en pareil cas. Si les repara- 
tions que requiert un navire 
dchoue rendaien t necessaire 
le dechargement de tout ou 
partie de la cargaison, il ne 
sera paye ni droits de douane 
ni autres taxes, ni honoraires 
paur la carqaison qui sera 

claracion de su domicilio 
civil, se considerara, para 
los efectos civiles como ciii- 
dadano del pais donde tuvo 
su iiltimo domicilio, de- 
biendo considerarse sii si- 
lencio en este caso como iina 
declaracion thcita. 

Arto 20". - La propiedad 
de las naves, cualquiera qiic 
sea sil porte, yiieda exclusi- 
vamente reservada a los res- 
pectivos nacionales. 

ARTO a I O. - Cuando alqiin 
buque de cualquiera de las 
partes naufragare, encallare 
o sufriere otra averia, en las 
costas o dentro de la juri- 
diccion de la otra, sus res- 
pectivos ciudadanos recibiran 
para si y sus buques y efec- 
tos, la misma ayuda que se 
debiera A los habitantes del 
pais donde occurio el acci- 
dente, y tendran que pagar 
las misma cargas y derechos 
de salvamente que los dichos 
habrian de pagar en igual 
caso. Si las reparaciones que 
requiera un buque encallado 
hicieren necesaria la descarga 
del todo o parte de su carga- 
mento, no se pagaran dere- 
chos de Aduana, cargas ni 
honorarios por el cargamento 
que se sacare, sino los que 



debarquc!e, si ce ii'est ceux 
que les navires riationaux 
paient dans le merne cas. 

11 est entendu toutcfois 
quc si, pendant que le na- 
vire est en reparation, on 
d h r q u e  la cargaison et la 
depose dans un endroit des- 
tine A la reception des mar- 
cliandises pour lesquelles on 
n'a pas (le tlroii ;i payer, sa 
cargaison sera sujette aux 
charges et honoraires qui 
sont leqalement diles aux 
proprietaires du magasin ou 
le dep6t se b i t .  

AHT. 2 2.  - Les blitiments 
de guerre de l'une des deux 
Republiques pourront entrer 
dans les ports ouverts de 
I'autre pour se radouher, se 
reparer, comme les bati- 
ments nationaux, en jouis- 
sant des rnemes avantages et 
privikges dont jouissent ces 
derniers. 

AHT. 23. - Les citoyens 
de l'un et de l'autre Etat ne 
pourront &re soumis respec- 
tivement A aucune saisie ni 
retenue sur  leurs navires, 
cargaisons, marchandises et 
effets commerciaux, pour au- 
cune expedition militaire ni 
paur usage public, que1 qu'il 
mit, eans une indemnite 

pagan en el mismo caso los 
buques nacionales. 

Se entiende sin embargo 
que si mientras el buque se 
este reparando se desembarl- 
care el cargamento y se giiar- 
dare en un deposito desti- 
nado para la recepcion 'de 
generos cuyos derechos no 
se hayan pagado, el carga- 
mento quedara sujeto A las 
cargas y honorarios que le- 
galmente se deban B los 
propietarios de tales alma- 
cenes. 

ARTO 22". - LOS buques de 
guerra de una de las dos Re- 
publicas, podran entrar en 
los puertos habilitados de la 
otra para calafatearse y com- 
ponerse, como los nacio- 
nales concediendoseles los 
mismos privilegios de que 
gocen estos. 

AHT" 23'. - LOS ciudada- 
nos de uno y otro Estado no 
podrAn ser sometidos reci- 
procamente A nigun embargo 
ni retenidos con sus buques, 
cargamentos, mercancias y 
efectos comerciales, para nin- 
guna expedicion militar ni 
para uso ptiblico cualquiera 
que sea sin una indemniza- 
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mnvenue et fixee prealable- 
ment entre les parties int4- 
ressees et suffisante pour cet 
usage et pour les dommages, 
pertes, retards et pr4judices 
qui naitront du service au- 
que1 on les astreint. 

ART. 24.  - Les citoyens 
des deux Etats jouiront res- 
pectivement d'unc, entiho 
libcrtt: de conscicwce, ct poiir- 
ront exercer leiir culte de la 
manikre que le permettent la 
Constitution ct les lois dii 
pays O" ils se trouvent. 

ART. 25. - Pour mainte- 
nir et conserver les bonnes 
relations entre les deux Goii- 
vernements, de meme que 
pour faciliter le commerce 
des deux pays, les haiites 
parties cont.ractantes con- 
viennent d'etablir des agents 
diplomatiques, des consuls 
et des vice-consuls dans les 
ports et cites qu'on jiigera 
convenable ; mais ces agents 
n'entreront dans l'exercice 
de leurs fonctions qu'aprksb 
avoir obtenu du Gouverne- 
ment aiiprks duque1 ils sont 
accreciites leur exeqiiatur. 
Ces agents jouiront, dans 
leurs personnes et dans leurs 

cion convenida y fijada pre- 
viamente entre las partes in- 
teresadas y suficiente para 
este uso y para los quehran- 
tos, perdidas, retardos y 
perjuicios que se originen o 
nazcan del servicio A que se 
les obligue. 

A R T ' ~ ~ ' . -  LOS ciudadanos 
de ambos Estados gozaran 
respectivamente dc la mas 
completa 1il)crtatl clc con- 
ciencia, y podrhn ejercer su 
ciilto del modo que se lo pcr- 
miian la Consiitiicion y las 
leyes del pais en que se en- 
cuentren. 

ARTO 25'. - Para man- 
tener y conservar las buenas 
relaciones entre Ambos Go- 
biernos, asi como para pro- 
tejer el comercio de los dos 
paises, convienen las altas 
partes contratantes en esta- 
blecer agentes diplomaticos, 
consules y vice-consules y 
agentes comerciales en aquel- 
los puertos y ciudades donde 
lo estimen coriveniente ; pero 
estos agentes no entraran en 
el ejercicio de sus  funciones 
sino despues de haber obte- 
nido del Gobierno ante el 
cual esten acreditados el 
correspondiente exequatur . 
Estos agentes gozarhn en sus 



proprietris, des inemes pri- 
vilkges, facultes et immii- 
nitck qiii sont accortles ;i 
ceux de la m?me classe de la 
nation la pliis favorisee. 
Cependant si les consiils et 
les vice-consiils exerccnt le 
commcrce, ils seront assii- 
jettis, l7Cj.ard dc leiirs 
transactioris commercialcs, 
aus  mCmes lois ct coriiii~iic~s 
cpi rd;.isscnt les siiiiplcs 
ciloycris de leur nation, ou 
lcs si1,jets ct citoyens dc la 
nnlioii la pliis Savorisdc ou 1:i 

plus privil&giee. 

AIIT. 26. - Les Consuls, 
Vice-Consuls et Agents com- 
merciaiis ne pourront re- 
sider que dans les ports ou- 
verts. 

ART. 27. - Les agents 
consulaires et leurs chance- 
liers ,jouiront des privileges 
attacl~c:~ h leur position, et 
ne pourront &re arrctes ni 
emprisonntk, escepte dans le 
cas de crime atroce, et, s'ils 
etaient commerpnts, la con- 
trainte par corps ne pourra 
leur &re npp1iqiii.e que pour 
des faits de commerce, et non 
pour des faits civils. 

ART. 28. - Les Consuls 
et leurs Chanceliers ne pour- 

personas y propiedades los 
mismos privilegios, facul- 
tades y exenciones qiie estcn 
concedidas li los de igual 
clase de la nacion mas favo- 
recida. Sin emlxwgo, si :los 
Ccinsiiles o vice - consules 
e,jcrcieren el comercio, esta- 
r;in siijetos en lo concer- 
niente A sus transacciones 
c.onic~ix*iiilcs i~ las rnism:~s 
lcyw y ~ s t u ~ n l ~ r ~ ~ s  que lo 
estcn los individuos particii- 
larcs (le sii Nncion o los 
s i i l ~ ~ l i  tos o ciiiclutl;li~os (le la 
Niicion mas favorecida o pri- 
vileqiada. 

ARTO 26". - LOS Consulw, 
Vice-C6nsules y Agentes 
comerciales no podsan resi- 
dir sino en los puertos liabi- 
litados. 

ARTO 2 7 O .  - Los aqentcs 
consiilares y sus Cancilleres 
gozarun de inmunidad per- 
sonal, sin que puedan Eier 
arrestados ni encarcelados, 
ecepto en el caso de crimen 
atroz, y, si fiicren comer- 
ciantes, el apremio corporal 
no les podra ser aplicado 
sino para los solos hechos 
de comercio, y no por cau- 
sas civiles. 

ARTO. 28. - LOS c6nsulcs 
y sus Cancilleres no podran 



AHT" 30". - Ilos Ccinsiiles 
respectivos cri caso t l t b  qiic 
fallezca algiirio de siis rincio- 
nales sin testar ni noiribrnr 
a lbheas  test amen tarios po- 
drrin. I' Poner los sellos 
ya de oficio va por requerid 
rriiento de las partes intcrcd 
sadas en 10s cfcctos iiiiiebles 
y papeles del tlefurite, inf'or- 
rriarido previanieritc tlc edil 




